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RESUMÉ 
Le regime alimentaire des grands oiseaux terrestres de la fordt ombro- 
plule, Hocco alector f.Crax ,alector), Agami rrompette lPsophia crapitansl 
et Grand Tinamou (Tinamus major),' a 616 &udir4 par l'anelyse du con- 
teno des fractus digestifs d'oiseaux chass6s aux diverses saisons de 
1977 d 7981 sur I'Arataye (4"02'N, 52"40'40"Wl, en Goyam? fran- 
çaise. L'analyse a port6 sur la definition du rdgime annuel et siir les 
variations enregistr6es au caurs de la saison seche (août d novembre), 
de la saison des pluies 7 (ddcembre 3 mars) et de lu saison des pluies 
2 (avril A juillet). 
four les trois espbces, les fruits constituent l'essentiel du rdgirlle ali- 
menraire : 91 % pour Crax, 83 % pour Psophia et 89 % pour Tinamus. 
Les proies animales ne sont vraiment importantes que pour Psophia 
c/?sr qui elles raprbsentsnt 16 X du poids 6gourtr4 des aliments con- 
tre 2 % chez Tinamus er 0,'l % chez Crax. 
Les fruits de 732 asphces vdgdtales, appartenant d 39 familles, sont 
consomrnds : 52 le sont uniquement par Crax, 31 par Psophia, 78 par 
Tinamus, 7 7 par Crax et Psophia, 7 par Crax et Tinamus, 3 par Pso- 
-phia et Tinamus, 70 par. les trois esphces. 
Crax et Tinamus broient les fruits qu'ils ingbrent grilce au grit, sous 
t i l l  contenus dans leur gdsier. En revanche, Psophia ne digbre que la 
polpe des h i t s  er, contrairement aux autres, apparaît arnsr comma ur1 
bon drsperseur des propagules des planres dont il consomme les frurts. 
forme de graviers (8 % du poids dgouttd du contanu du tractus drges- 65 67 - 
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Bien 911s ces oiseaux s'alimentent sür lesemêmes terrains, ils ne con- 
somment pas exactemen{ les memes fruits. Quelques similitudes exis- 
fenr certes dans les rdgimes alimentaires mais elles reflhtent sortout 
le certain opportunisme donf font preuve les oiseaux qui firent profit 
des fruits les plus rdpandus. En revanche, de profondes diffdrences 
apparaissenf duns la composition des rdgimes, se trnduisant par do lai- 
bles coefficients de similitude et de .recoiwrement. Ces difldrences, 
noremnient les rapports aliments vdgdtaux/a/iments animaux, s'accen- 
I U m t  durant la saison s&che, la plus contraignante au plan Bcologique, 
bien qu'entre Crax et Psophia, s'observe A cette saison un recouvre- 
ment mieux marqud de la partie fruifs des rdgimes dD L) la rardfacfion 
des fruifs A cefte saison. 
I. INTRODUCTION 
En matiere d'ecologie des forëts tropicales, 1'8tude des patterns e t  
processus lies tì la regeneration forestiere s'inscrit au rang des centres 
d'inter& majeurs. La resolution de ces Problemes rev& en effet une 
importance consid6rable, d'une part au plan finalise par ses retombees 
pratiques en matiere de gestion et de conservation des milieux et, d'autre 
part, au plan fondamental par son aide B la comprehension des mbca- 
nismes de fonctionnement de ces Bcosystbmes complexes. 
Au  nombre des questions les plus Btudiees figure celle du röle que 
jouent les vertebres frugivores dans la dynamique forestiere, notamment 
par le jeu de la dispersion des unites de dissemination des plantes dont 
ils consomment les fruits. Une abondante litterature debat de cette ques- 
tion (cf. entre autres, surtout pour les oiseaux, JANZEN, 1971 ; SNOW, 
1971 ; McKEY, 1975 ; FERRY et FROCHOT, 1982 ; HOWE et 
SMALLWOOD, 1982 ; JANSON, 1983 ; ,de FORESTA et al., 1984 ; 
HERRERA, 1984 ; DEBUSSCHE, 1985 ; ESTRADA et FLEMING, 1986 ; 
FORD et PATON, 1986 ; WILLSON, 1986 ; HOWE, 1988 ; SNOW e t  
SNOW, 1988 ; CLOUT e t  HAY, 1989 ; ERARD e t  SABATIER, 1989 ; 
ERARD et al. , 1989 ; THeRY, 1989). Neanmoins, chez les oiseaux, peu 
de travaux s'interesgent aux frugivores terrestres. Ces oiseaux ont et6 
delaisses au profit des arboricoles dont beaucoup se sont averes ët re 
d'excellents disseminateurs de diaspore's. Toutefois, ainsi que nous 
l'avons montre ailleurs (ERARD et SABATIER, 1989). l'action des frugi- 
vores terrestres qui certes s'appuie sur la consommation de fruits torri- 
bes au sol, complete celle des arboricoles par ses effets positifs ou nega- 
tifs sur la distribution des unites de dissemination des plantes. 
La determination du röle que va ou peut jouer une espece avienne 
donnee dans la dynamique forestiere requiert une bonne connaissance 
de son regime alimentaire. Pour ce qui concerne les oiseaux frugivores 
terrestres que nous Btudions dans le cadre d'un programme general sur 
les relations plantes-vertkbrbs en Guyane française. des donnees preli- 
minaires ont dejA 6tB presentees (ERARD et SABATIER, 1989). Notre 
materiel ayant et6 consid6rablement augmente, nous sommes en mesure 
de developper ici  des resultats plus consequents, abordant des points 
comme la variabilite intra-annuelle du régime et une plus solide appro- 
che de la maniere dont ces grandes esphces terrestres, qui vivent cöte- 
A-cöte dans le mëme milieu, se partagent les ressources en fruits. 
- .  
C. Erard, AI. Tlidry et D. Sabatier 185 
I 
II. SITE, MATÉRIEL ET MÉTHODES 
11.1. LE SITE D'ÉTUDE 
Les recherches menees sur les interactions plantes-v&y6taiix en foret 
tropicale tiumide de Guyane française le sont en divers sites. Pour le 
present travail, nous avons utilis6 du materiel recueilli siir I'Arataye, 
affluent de I'Approuague. Le camp de base e ta i t  installe au Saut Parare 
(4O02'N. 52O40'4O"W), lieu oir travaillbrent durant plusieurs ennbes les 
equipes participant B des programmes du Museum national d'histoire 
naturelle. La description du site a et6 faite dans diverses publications : 
et PONCY (1 986). La zone, d'environ 3 km*, oÙ furent obtenus les sp6- 
cimens se situe B plusieuk kilometres (au moins cinq h vol d'oiseau) 
en aval du Saut Parare. La forêt sempervirente humide, naturelle, haute 
e t  bien structurke, de cette z6ne est comparable B celle du Saut Pararb, 
aux differences stationnelles pres. 
Globalement, la pluviosite avoisine les trois metres par an. Les pluies 
tombent essentiellement de dkembre  A juillet, avec une diminution plus 
ou moins marquee selon les annees en fevrier-mars (ce que les guya- 
nais appellent le petit 6th .de mars)..La saison seche s'observe d'août 
A novemhre et se caracterise par une diminution des productions ani- 
males e t  vegetales. 
GUILLOTIN (1981), SABATIER (1985). GASC (1986). MAURY-LECHON 
11.2. LES ESPÈCES AVIENNES ÉTUDIÉES (voir dessins p. 210) 
Dans la presente Btude, nous n'avons pris en compte que les trois 
grandes espbces aviennes terrestres, c'est-&dire qui se deplacent au sol 
(ne se perchent essentiellement que la nuit ou en cas de derangement) 
oÙ elles trouvent la totalite de leur nourriture. Ce sont : 
- le Hocco.alector (Crax alector, Cracidae), d'un poids moyen de 
2 986 g (N = 40, u = 297 g), qui possede un gesier riIusctiIetix oÙ 
les graines sont broyees e t  ce d'autant plus que le broyage est renforce 
par du grit (petits cailloux), de sorte que rares, pour ne par dire excep- 
tionhelles,' sont les graines qui iransitent intactes dans le tractus diges- 
tif. Cet oiseau vit isolBment ou en couple. sur des domaines vitaux assez 
grands (au moins une quinzaine d'hectares) ne restant localise stir de 
petites surfaces que lorsque la  nourriture (fruits au sol) est abondante. 
I I  circule dans le sous-bois, allant d'un arbre en fruits A un autre, utili- 
sant au mieux les chablis, les volis e l  autres z o n a  de broussailles. I I  
se perche volontiers durant les heures de repos diurne et pour chanter ; 
- I'Agami trompette (Psophia crep i tam,  Psopliiidae), d'un poids 
moyen de 1 071 g (N = 36, u = 121 g), dont le  gesier n'est pas mus- 
culeux e t  qui ne detruit donc pas les graines qu'il avale, lesquelles sont 
defequees intactes. Cette espèce vit en bandes. Les groupes varient lors 
de la  reproduction d'une paire A plus d'une trentaine d'individus. Ces 
bandes circulent stir de grands doniairies vitaux (PIUS de 30 hectares), 
frequentant tous les types physionomiques de milieux, que ce soit la 







Fruits Invert. ( 1 1  Vert. 12) 
Zrax alecfor 
PE t o t a l 1 4 )  91,21 0.11 0,Ol 
4 284,37 g) ' ps 15' 83.58 0 , l l  0.01 , 
1 873.22 CJ) 
%quente 98.55 26.09 1,45 
N = 69) 





- le Grand Tinamou (Tinamus major, Tinamidae), d'un poids moyen 
de 975 g (N = 14, u = 217 g), et qui, comme le Hocco, detruit la 
quasi totalite des graines qu'il ingbre, grâce 3 son gesier musculeux et 
au grit qu'il avale. Cet oiseau est solitaire, mobile, circulant dans le sous- 
bois sur des domaines vitaux de quelques hectares, ne se focalisant pas, 
comme le Hocco, sur des arbres gros producteurs de fruits. 
. 
. 
11.3. LES DONNÉES ET LEUR ANALYSE 
'Sophia crepitam 
% PE ' 
1824,75 CJ) ' 
% PS total 
1324,89 g) 
FrBquence IN = 76) 
Les donnees recueillies portent sur les rbcoltes de contenus stoma- 
caux effectuees par les diverses missions d'etude qui ont travaille au 
Saut Parar6 de 1977 3 1981. Les oiseaux etaient chasses pour leur 
viande par les personnels guyanais (piroguiers e t  manœuvres). Le trac- 
tus digestif, de la langue au sphincter anal, etait prblev6, fix6 et con- 
serve dans une solution d'eau formol& A 10 %. 
Les collectes ont concerne pratiquement tous les mois de I'ann6e. 
Toutefois, les Bchantillons mensuels etant d'une dimension irr8gulibre, 
parfois faible, nous avons regroupe les contenus des tractus digestifs 
en trois saisons : saison sbche, d'aoct 3 novembre ; saison des pluies 
1, de decembre B mars, et saison des pluies 2, d'avril A juillet. 
Dans la presente etude, nous discutons les resultats des analyses des 
contenus du jabot e t  de l'estomac (partie glandulaire et partie muscu- 
leuse). 
Chaque contenu a Bt6 lave puis tri6 3 l'aide de pinces pour les gros 
dlements et d'un tamis A maille fine (moustiquaire en fibre synthetique), 
les items &ant separes A l'œil nu et sous binoculaire. Les diverses cate- 
gories d'aliments ont et& pesees aprbs 6gouttage (ce qui donne une idee 
du poids frais) puis aprbs Btuvage 3 80" pendant 48 h (poids sec). 
Les arthropodes demeurant, en quasi totalite, non encore. identifies 
.(problbme de specialistes des groupes, de l'insuffisance des connaissan- 
ces sur maints groupes d'invertdbr8s de foret guyanaise...), nous les trai- 
terons, pour l'instant, en bloc. Ils feront-l'objet d'une analyse ultbrieure. 
Les Identifications de fruits ont BrØ faites A l'aide de le  corpothbque 
et de l'herbier du centre ORSTOM de Cayenne. Tout a et6 fait pour 
determiner chaque vegetal au niveau de I'espbce. Quand la determina- 
tion d'une espbce n'&ait pas entibrement certaine, le terme specifique 
du binBme latin a 6t6 precede de U cf. I I .  Quand seul le genre &ait deter- 
minable, son nom latin a BtB indique, uniquement suivi du nom du des- 
cripteur. Quand seule la famille etait reconnaissable, i'espbce a et& appe- 
lee U famille X, indeterminee l, Z..., n I ) .  Quand m6me la famille n'a 
pu &re identifiee, la plante a BtB classbe ind&termin&e 1, 2..., n II. 
Pour definir et comparer les regimes alimentaires de ces trois esp& 
ces aviennes, nous avons calcule divers indices : 
a. l'indice de diversite de Simpson (LEVINS, 1968) : D = 1/Xpi2, qui 
varie de 1 A N (avec N = nombre d'espbces vegetales dont les fruits 
sont consommes par I'espbce avienne consider&, et pI = proportion 
de fruits de I'espbce vegetale i consommes par cette espbce avienne) ; 




83.16 15,52 1.03 0,26 
90,22 8.81 0,82 0.12 
84,21 77,63 6.58 7,89 
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c. l'indice de similitude de FLEMING (1979) : C = 2W/(A + B) qui 
varie de O (regimes differents) B 1 (regimes identiques). A et ,B desi- 
gnent le nombre d'espbces ve@tales dont les fruits sont consommes 
par chacune des deux espbces aviennes comparbes. W represente le 
nombre d'espbces vkgetates- dont les fruits sont consommes en com- 
d. l'indice de PIANKA (1973) : R = rpii . plk / JTpij2 . Epik:! qui varie 
de O 3 1, avec pii reprbsentant la proportion de fruits de I'espbce v8g6- 
ta le  i consommes par I'espbce avienne j et pik la proportion de fruits 
de cette même espbce vegetale i consommes par I'espbce avienne k. 
I 
mun par ces deux espbces aviennes; .. 
% PE total 
(31 2,90'g) 
% PS total 
(157,46 g) 
Fr6quence 
(N = 17) 
111. RÉSULTATS 
111.1. LE REGIME ALIMENTAIRE GLOBAL 
mentaires des trois espbces. 
Le tableau I rend compte de la composition globale des regimes ali- 
TABLEAU I 
Analyse globale des rbglmes alimenteires des grands oiseaux frugivores terrestres 
de Guyane TABLE françelse I 
Global analvsis of the diets of the large frugivorous land birds of French Guittna 
88.97 2,53 - - 
81,85 2,72 - - 





1.65 especes vegetales par contenu stomacal 




3,76 espbces vegetales par contknu stomacal 
Notes : ( 1 )  : Invert. = invert6br6s ; (2) : Vert. = vsrtebres ; (3) : Champ. = clisinpignoris ; 14) : PE 
= poids Bgoutt.4 ; (5) : PS = poids sec. 
Notes : Il) : Invert. = invertebrates ; ¡2),: Vert. = vertebrates ; (3) : Champ. mushroonis ; 141 : 
PE = drained weight; (5) : PS = dry weight. 
! 
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Il traduit B I'bvidence l'importance des fruits dans l'alimentation que 
ce soit au niveau du poids 6goutt6 (PE), du poids sec (PS) ou de la fr6- 
quence (nombre de contenus stomacaux prhentant  des fruits). Ce sont 
donc bien des oiseaux dont 1'6cologie et le comportement dependent des 
ressources en fruits dans le milieu où ils vivent. Les proies animales ne 
jouent un rBle important que pour Psophia. Les deux autres especes. 
Crax et Tinamus, n'en consomment pas beaucoup mais les frequentes 
dans les contenus stomacaux laissent 8 penser que ces proies ne sont 
vraisemblablement pas inger6es que par inadvertance (fruits parasites ou 
debris chitineux durs ingeres comme grit). 
Ainsi que cela avait deja et6 souligne (ERARD et SABATIER, 1989), 
Crax (et aussi Psophia. mais dans une moindre mesure) consomme occa- 
sionnellement des plantules, feuilles de jeunes pousses, fleurs, champi- 
gnons ... 
Bien que, comme nous l'avons signale plus haut, l'analyse des proies 
animales soit pour l'instant impossible 8 mener dans le dbtail, nous four- 
nirons quand mame quelques informations qualitatives sur cette partie 
du regime alimentaire des oiseaux Btudies. 
Chez Psophia, les invertebres consistent essentieilement en insectes : 
fourmis, blattes et cokoptbres auxquels s'ajoutent des diptbres, orthop- 
tbres, guapes, termites, punaises, larves diverses, ainsi que des arthro- 
podes varies dont des araignees, des scolopendres, des iules, des clo- 
portes et  des scorpions. Des vers de terre et un petit escargot ont aussi 
6t6 recens6s. Les vertebres (dans cinq tractus digestifs) consistaient en 
un tres jeune Passereau, une petite grenouille, ainsi qu'un lezard et un 
serpent de petite taille ; en outre des debris d'œuf de Tinamus major 
(coquille verte caracteristique) ont et6 notes. 
. 
Crax ingere des insectes varies, surtout fourmis et colhoptbres, mais 
aussi larves diverses, orthopteres, tiques, mantes religieuses e t  cigales, 
et une fois un iule. 
Tinamus consomme surtout des fouimis e t  des colkoptbres, mais aussi 
des termites, iules, vers de terre et cloportes. 
111.2. LES FRUITS DANS LE RÉGIME ALIMENTAIRE 
Ces trois especes aviennes etant essentiellement frugivores, et compte 
tenu du fait que cette etude s'inscrit dans un cadre plus general des 
relations plantes-animaux, il est logique d'analyser dans le detail la con- 
sommation des fruits. 
111.2.1. Nombre  d'esphces vhgetales par  t rac tus  (tableau I )  
On remarque que, chez Crax e t  Tinamus, ce nombre est sensiblement 
le  meme, avec un leger avantage 8 Tinamus. Precisons aussi que, chez 
Crax, dans un contenu, chaque espbce vegetale (deux 8 quatre dans le 
ghsier, une autre dans le jabot) est representee par un grand nombre 
de fruits. En revanche, chez Tinemus, les diverses espbces comptent 
8 peu prbs le m6me faible nombre de fruits. Ceci s'accorde bien avec 
le comportement alimentaire de chacun de ces oiseaux. Crax se gave (le 
poids 8goutt6 moyen d'un contenu stomacal de Hocco est de 62.1 g )  
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que le tractus digestif reflete les deux ou trois derniers U repas N de I'indi- 
vidu collectb. En revanche, Tinamus (dont le contenu stomacal egoutte 
ne pbse, en moyenne, que 18,4 g) ne picore en passant que quelques 
fruits d'une espbce donn6e. De son c8t6, Psophia (dont le contenu sto- 
macal moyen ne pbse que 10.8 g ) ,  en se deplaçant, retourne la l i t i h  
tI la recherche d'invertebres et se gave de fruits quand il en rencontre. i 
111.2.2. Les espbces vegetales don t  les f ru i ts  sont  consomm6s 
Le tableau I I  pages suivantes donne la liste des 39 familles et 132 
especes vegetales [dont 2 4  espbces totalement indbterminkes, et 5 de 
genre indetermine) dont les fruits sont consommes par les trois oiseaux 
Btiidibs. 
I I  est interessant de remarquer que Crax consomme les fruits de 80 
espbces vegetales, Psophia de 55 e t  Tinamus de 38. Le nombre pour 
Jinamtrs est .fort probablement sous-estime car l'analyse ne porte que 
sur 17 contenus stomacaux. En revanche, les nombres pour Crax et Pso- 
phia sont tout 8 fait comparables pcrisqu'ils reposent sur 69 tractus diges- 
tifs de Crax e t  7 6  de Psophia. 
On remarque aussi que sur ces 132 espbces vegetales dont les fruits 
sont consommes, 5 2  le sont uniquement par Crax, 31 par Psophia seul, 
18 par Tinamus seul, 11 par Crax et Psophia, 7 par Crax et  Ti/lamus, 
3 par Psophia et Tinemus, et 10 par les trois especes. 
111.2.3. Diversite des regimes 
Le tableau 111 page 193 donne les indices de diversite e t  de simili- 
tude de la partie des regimes alimentaires relative aux fruits que l'on 
peut calculer en compar%nJ les espbces deux ?I deux. On note que les 
indices de diversite tant de Simpson que standardises sont faibles. Cela 
signifie que si chaque espece avienne consomme les fruits d'une lon- 
gue liste d'espbces v6g6tales, elle ne base veritablement son regime ali- 
mentaire que sur un petit nombre d'entre-elles. De plus, les indices de 
similitude de Fleming s'averent plutôt faibles. Nous voyons lb une indi- 
cation comme quoi la composition taxinomique de la partie du regime 
alimentaire relative aux fruits n'est gubre semblable d'une espbce avienne 
tI l'autre. .En d'autres termes, ces oiseaux sympatriques consomment cer- 
tes en commun un petit fond de fruits mais, dans l'ensemble, ils n'exploi- 
tent pas les mames especes vegetales. 
Do fait, si nous integrons dans les. comparaisons les quantites de cha- 
que espbce vegetale dont les fruits sont consomm6s. l e  calcul des intli- 
ces de Pianka (qui expriment ici le degr6 de recouvrement de la partie 
relative aux fruits dans les regimes alimentaires des especes aviennes 
comparkes) nous permet de remarquer que, globalement, ces indices sont 
tres faibles entre Psophia e t  Tinamus et entre celui-ci e t  Crax. Cela mon- 
tre quo Tinomus poss&de un rBgime alimentaire bien differencib par rap- 
port 8 celui des deux autres grands frugivores terrestres. En revancha, 
cot indice de Pianka est plus fort, bien que peu important, entre Crax 
et Psophia, traduisant une certaine tendance de ces espbces, ?I exploi- 
ter toutes deux les fruits au sol des mames espbces vegetales. 
U 
- 



































Duguaria Saint-Hilaire CI. eximia 
Ephedranrhus guianansis R.E. Fries 
Gumeria Ruiz b Pavon 
Guarraria Ruiz b Pavon sp. nov. 
Unonopsis guafferioides IA. de CariduIlel R.E. Fries 
Xylopia Linnasus 
Xylopia nirida Ounal 
ARALIACEAE 
Oreopanax capirerum Occaisne b Plailclion 
ARECACEAE 
Bacfris acanrhocarpoides Barbosa Rodrigues 
Bacfris N.J. Jacquin ex Scopoli CI. gasroniaria 
harpa oleracea Martius 
Gaonoma Willdenow CI. devesa 
Gaonome sfricfe IPoiteaul Kunlh 
Osnocarpus bacabe Martius 
BOMBACACEAE 





I17 contenus. 38 s/ - 
Psophia crepirans 
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I TABLEAU I I  (suite) 
190 Frugivores terrestres en foret guyanaise 
TABLEAU II 
Abondance et frbquence des diverses asphes vØgbtales dans le regime alimentaire 





17 contenus. 38 spiil - 
Psopliia crrprraris 













































































































veria procura II'ucppi!~l ticlllcr 
IUMlRlACEAE 
'irirriria balsamilera IAublcll Saint.Hilaire 
acoglorfis Martius 
iacoglottis cydoniuidss Cualrecasas 
ZACINACEAE 
'oraqueiba guianensis Aublct 
AURACEAE 
nddleriniii&e 
lrcrandra pisi Miquel 
Icofea Aublal 
)corea wdclisrrlrairiiii R. Bcnoist 
JLIACEAE 
h i l a x  Linnaeus 
d ALPlGHlACEAE 
lyrsoninia L.C. Richard ax Huinbuldt. 





























I69 contenus. 8- i -

































































































Xtlhea G.F.W. Mayel cl. OhjJIiCd 
WARCGRAVIACEAE . 
Mdrcgravia Linnaeus 
Uarcgravia Liiinaeus cl. coriacea 
MELASTOMATACEAE 
Miconia Ruiz & Pavun 
MELIACEAE 
Guarea gomma. Pulle 
Suarea greridilolia A.P. de Candolle 
Girarea kiirifliitlna Adl. Jussieu 
Jrichilia septerifrioiralis C. de Candi 
MENISPERMACEAE 
Abuta Aublet 
Ahfa Aublet CI.. grarldilulra 
ffrrhoniene Barneby b Krukolf 
MIMOSACEAE 
lnga P. Miller 
Parkia A. Brown CI. ulei 
flrhecel/obtirni Maiiius 
Pifhecellobium riaequale (Willdenowl Bentham 
Pifhecellobiunl pedicellare Ide Candolle) Bentham 
MORACEAE 
lnddterminde 
Brosimuni parinarioides Ouckea ' 
Brosimurri rubescans Taubert 
Coussepoa lariIolia Aublet 
Coussapoa rnicrocephala Trecul 
Ficus Linnaeus a . .  
Hefiocosrylis Tiecul el. romenfosa 
Nardeopis giiLrierrsh (Mildbraedl C.C. Berg 
Pourouna Aublel 
MYRlSTlCACEAE 
kyanfhera sagofiaria IBenthainl Warburg 
Virola Atiblet sp nov 
Virola nirliriarii IR. Ucnoistl A,C. Smith 
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TABLEAU I I  ísuite) 
"VU ..,-.-... -- .- ~ 




Crax alector Ds 0,16 
7,48 7,28 
Psophia crepitans D S 0.12 0.12 





Vuoh michohï Heckel 
virdr mdliCOStat8 Ducke 
Vkob sebilera Aublet 




Ardisia guianensis (Aublet) Me2 & Chase 
MYRTACEAE 
lndbterminh 
Eugenia colleiloliS de Candolle 
Fupnih patrisii Vahl 




Minquarlia guianensis Aublet 
PAPILIONACEAE 
Dioclss Humboldt, Bonplant L Kunth 
Dussir discolor Amshoff 
POACEAE 
Phrrus P. Browno cf. /afi/o/ius 
POLYGONACEAE 
Coccdola P. Erowne 
RHAMNACEAE 
Ziz@hus P, Millar CI. cinnanionrurn 
RUBIACEAE 
Guettarda acreana Krause 
Faramer guianensis IAubletl Brsmekamp 
Faramor lourtegiana Steyermark 
Psychotrla Linnaeus 
Pysc!hVria anceps Humblot, 
BMpland & Kunth 
Psychorrid bahionsis A. de Candolle 
psvchorria caNirhryx IMiquell S te yermar k 
Psychotria kepplari IMiquell Mueller-Argoviensis 
Psychotria nmraidsa Steyermark 
Psychofria oblonga Ide Candolle1 Steyermark 
SAPINDACEAE 
Cupanis Linnaeus 
Cupania scrobiculata L.C. Richard 
%ullinir alala IRuiz 61 Pavonl G. Don 




Penalmid Linnaeus f. 
bnsalmia guianensis Maas 
# 1  
u 2  
x 3  
* 4  
Y 5  
r 6  
r 7  
r 8  












































































































































































1,215 -  
~ 
Thamus majar . 



























Note ; PE = drained weight ; PS = dry weight N 
- -  - - -  
0,038 1 - -. - 
0,147 1 - 
0,147 1 - 
0.035 1 - 
0,121 1 
- -  - -  
- .- - -  - 
0 T 3  i!-l 0,456 135 I "5 0.513 (1 1
0.095 1.038 - 0,561 1 
nombre de tractus digeSlilS dans 
100% 100% 100% 
number of digestiva tracts containing the specified item. 
TABLEAU 111 
Diversit4, similitude et recouvrement de la partie relative aux fruits 
dans le regime alimentaire des grands oiseaux frugivores terrestres 
de .Guyane françalse 
TABLE 111 
Diversity, similarity and overlap of fruits in the diets of the large frugivorous 
land birds of French Gulana 
rnaffiFiant dn la diversite : D de Simpson ( 1 1  ; standardise en Ds 121 
Indice de similitude C de Fleming 161 
CraxlPsophia 









0,3645 Crax/Psophia ,. . .-,n 






194 Frugivores terrestres' en foret guyanaise 
111.2.4. Analyse ponderale 
Le tableau I I  et les figures 1 A 3 permettent de preciser ces remar- 
ques. Si l'on considere les poids .$gouttes (les poids secs conduisent A 
des resultats similaires) et que l'on examine, pour chaque espbce 
avienne, la composition de la partie du regime alimentaire relative aux 
fruits, on constate que : 
a. chez Crax (figure 1). seules 23'espBces vegetales sont i'epresen- 
tees par plus de 1 % dans les contenus stomacaux e t  totalisent 93,34 YO 
du poids des fruits consommes, les 57  autres n'atteignent ensemble que 
5.66 %. Cinq espbces (Eugenia coffeifolia, Guarea grandifolia, Guarea 
kunthiana, Bactris acanthocarpoides et Guarea gomma) constituent 
50.95 % des fruits. Si l'on ajoute Goupia glabra, Ocotea sp., Dugetia 
sp., Dussia discolor, Brosimum parinarioides, Ephedranthus guianensis 
e t  Ziziphus (cf. cinnamomum), cet ensemble de 1 2  espbces represente 
























7 < 1 %  
--LUA.. 1 . .  . I I 
O 4 8 12 16 
Figure 1 : Poids [en % du poids Bgoutte, en abscisse) e t  rang (en ordonnee) des 
espbces vbgbtales constituani le partie relative aux fruits du regime alimentaire 
du Hocco alector (Crax alecrorl. 
Figure 1: Weight (% of drained weight, in abscissa) and rank (in ordinate) of 
plant species in the fruit part of the diet of Crax alector. 
I 
f 
b. chez Pso hia (figure 21, 
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- e sont 1 6  espbces vegetales qui sont 
representees par plus de 1 % dans les contenus stomacaux ; elles tota- 
lisent 93.16 YO du poids egoutte des fruits consommes, les 39  autres 
n'atteignent que 6,84 %. Trois espbces (Ocotea sp., Euterpe oleracea 
et Eugenia coffeifolia) representent 52,87 % du poids des fruits consom- 
mes par l'Agam¡, pourcentage qui atteint 78,06 % si l'on ajoute Caya- 

















< 1 %  
i 
O fi 10 16 20 25 30 
Figure 2: Poids \en YO du poids Bgoutte, en abscisse) e t  rang [en ordonnbe) des 
especes vegetales constituant la partie relative aux fruits du regime alimentaire 
de I'Againi (Psophia crepitens 1. 
Figure 2 :  Weight (% of drained weight, in abscissa) and rank [in ordinate) of 
plant species in the fruit part of the diet of Psophia crepitans. 
I 
c. chez Tinamus (figure 3 page suivante), 15  espbces vegetales sont 
representees par plus de 1 % dans les tractus digestifs, totalisant 
97.43 % du poids egoutte des fruits, les 23 autres especes ne repre- 
sentent que 2,57 %. Quatre especes (Virola surinamensis, Cayaponia 
ophtalmica, Guatteria sp., Virole sp. nov. et Virola sebifera) atteignent 
ensemble 54,91 % du poids des fruits consommes par le Grand Tina- 
mou, pourcentage qui s'ekve A 78,27 % quand on ajoute Bactris cf. 
gastoniana, Licania cf. laxiflora, Guarea gomma et Virola melinoni;. 
111.2.5. Partage des esphces vegetales entre esphces aviennes 
La comparaison entre les espbces aviennes montre que celles-ci se 
partagent un certain nombre de ces espbces vegetales dominantes. Pour 
traduire cela, nous avons 6tabli l e  tableau IV. II y apparait que : 

















O 5 10 15 20 26 30 
Figure 3: Poids (en % du poids BgouttB, en abscisse) e t  rang (en ordonnbe) des 
especes vbgetales constituant la partie relative aux fruits du regime alimentaire 
du Grand Tinamou (Tinamus major). 
Figure 3 : Weight 1% of drained weight, in abscissa1 and rank lin ordinate) of 
plant specles in the fruit part of the diet of Tinamus major. 
a. chez Crax et Psophia, la partie dÜ reg'ime alimentaire relative aux 
fruits ne porte que pour un tiers sur les fruits des especes vegetales 
que I'espbce est seule B consommer. En revanche, pour Tinamus, la pro- 
portion depasse la moiti6 ; 
b. les 11 especes vegetales dont Crax et Psophia consomment tous 
deux les fruits n'ont pas la m&me importance quantitative d'une espece 
B l'autre. Ainsi, elles entrent pour 29,5 % daris le regime du  Hocco con- 
tre 48,3 % dans celui de I'Agami. On' pourrait remarquer que, bien qu'ils 
s'interessent aux mgmes fruits, Crax et Psophia ne les traitent pas de 
la mgme maniere : Crax broie et digere tout alors que Psophia laisse les 
graines intactes. Ceci n'empeche toutefois pas l'un et l'autre d'avaler 
les fruits entiers quoique Crax picorera volontiers des graines alors que 
Psophia ne prendra que des fruits ayant conserve leur pulpe ; 
c. les sept especes vegetales dont les fruits sont consommes par 
Crax et par Tinamus n'entrent pas avec le meme poids dans la compo- 
sition du regime alimentaire de ces oiseaux. Leur importance apparait 
faible (4.3 YO) pour le Hocco mais forte (36.2 %) pour le Tinamou ; 
d. les trois especes vegetales dont les fruits sont consommes par Pso- 
phia et Tinamus ne comptent guere dans le regime de ces oiseaux; 
. .  
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.TABLEAU IV 
Partage. des fruits entre les grands oiseaux fruglvores terrestres 
de Guyane française 
Sharlng of fruit specles between tho large frugivorous land birds in French Guiuna 
. TABLE IV 
4 
r I I I I I 
Espbces vegetales 






Crax + Psophia 
Crax + Tinamus 
Psophia + Tinamus 











20.85 33,56 - 
3,81 
18.33 29,51 5,22 
2.66 4.30 - 
- 0,21 
20,26 32,63 1,515 
62,lO I  100 10,79 - _- I: 48.34 - 1,96 0,08 14.29 1,75 100 18,40 __-- 
Notes : PËlind = poids Bgoutld moyen, par individu. dos fruits de In cotBOorio concornh. 
Nolos : P?lind = niean drained weight, por Individual. of fruits of the spuciliud cslu(lory. 
e. les 10 especes vegetales dont les fruits sont consommes par les 
trois especes aviennes entrent pour un tiers dans le regime du Iiocco, 
mais seulement pour 14,29 % dans celui de I'Agami et pour 9.55 % 
dans celui du Tinamou ; 
f. ce tableau IV indique kgalement que le poids egoutte moyen des 
fruits par tractus digestif est de 62,lO g pour Crax, 10.79 g pour Pso- 
phia et 18.40 g pour Tinamus. La prise en compte des quantites moyen- 
nes par contenu stomacal des diverses categories de fruits et de leur 
importance relative dans le regime alimentaire de chaque esphce avieiine 
suggere que le Tinamou se diff6rencierait mieux au plan trophique du 
Hocco que ne le fait l'Agam¡. 
111.2.6. Analayse des f rkquences 
Si maintenant nous revenons au tableau II en considerant les fr8quen- 
ces des especes vegetales dans les contenus digestifs et en retenant 
celles qui figurent ,dans au moins 15 YO des tractus de I'espkce analy- 
see, nous remarquons que : 
a. cinq especes dominent chez Crax : Eugenia coffeifolia, Genoma 
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I 
cinq especes representent 40,8 % du poids egoutte des fruits consom- 
mes par le Hocco. On note toutefois que, contrairement aux autres, Geo- 
noma et Psychotria interviennent peu dans la composition quantitative 
du regime alimentaire de cet oiseau ; cela tient au fait que ces plantes 
ne produisent que peu de fruits lesquels sont de petite taille ; 
b. chez Psophia,. une seule espece figure dans au moins 15 % des 
contenus stomacaux : Eugenia coffeifolia. Si l'on abaisse A 5 YO notre 
seuil de prise en consideration, seules cinq espbces peuvent &tre ajou- 
tees : Ocotea sp., Euterpe oleracea, Guarea kuntbiana, Ficus sp., e t  
Psychotria anceps. Ces six especes representent 55,5 % du poids 
egoutte des fruits consommes par l'Agam¡, Guarea, Ficus et Psychotria 
n'intervenant que peu dans la composition ponderale ; 
c. chez Tinamus, six especes repondent au c r i t h  des 15 %. Ce sont 
Virola surinamensis, Guarea gomma, Guatteria sp., Psychotria oblonga, 
Geonoma stricta e t  Psychotria anceps. Ces six especes ne reprhentent 
que 34 % du poids kgoutte des fruits consommés par le Tinamou, Virola 
A lui seul comptant pour 25,l % ; 
d. sauf Virola pour Tinamus ( e t  aussi Ficus pour Psopbia), les fruits 
de ces especes vegetales sont consommes par plusieurs especes avien- 
nes. De plus, il s'agit d'espbces frequentes (voire abondantes dans le 
cas d'Eugenia coffeifolia) sur le site. 
' ' 
111.2.7. Familles des plantes don t  les f ru i ts  son t  consomm6s 
Le tableau V donne la liste des familles de plantes dont les fruits 
,entrent, par cumul, pour 50 % ou pour 75 % dans la composition de 
la partie relative aux fruits du regime alimentaire des trois espbces avien- 
nes Øtudiees. On remarque que les familles vegetales majeures ne sont 
pas les mêmes d'une espece l'autre : Meliaceae pour le Hocco, Lau- 
racea pour I'Agami e t  Myristicaceae pour le Tinamou. On note cepen- 
dant que les Myrtaceae s'inscrivent dans les plantes importantes pour 
Crax et Psophia alors que les Myristicaceae dominent tres largement dans 
le regime de Tinamus. 
'i 
m 
111.2.8. Variation saisannihe 
En depit de la faiblesse de I'echantillonnage lorsqu'on separe les trac- 
tus digestifs selon la saison A laquelle ils ont et6 obtenus, le tableau VI 
montre des differences saisonnieres de l'importance des fruits dans le 
regime alimentaire de l'Agam¡ mais pas dans celui du Hocco. En revan- 
che, les echantillons sont trop faibles pour pretendre mettre en 6vidence 
une quelconque variation intra-annuelle chez le Tinamou. 
I 
.TABLEAU V 
Abondance relative dos familles de plantas dand le r&jime alimantairo 
des grands oiseaux fruglvores terrestres de Guyane française 
TABLE V 
Relative abundance of plant families In the diets of the large frugivorous 




































































































C. Erard, M. Thdry et D. Sabatier 201 200 Frugivores terrestres en for& guyanaise 
Psophia apparaît ainsi nettement moins frugivore d'août B novembre, 
durant la saison sbche. Ce sont alors les invertebrbs qui comptent pour 
un tiers de son regime alimentaire (tableau VII, ci-dessous). 
On remarquera aussi chez Crax (tableaux VI1 ci-dessous, Vlll et IX 
page suivante), un accroissement de la frequente d'ingestion d'inverte- 
brbs, de fleurs et de feuilles et bourgeons durant la saison sbche. 
i TABLEAU VI 
Variation salsonnibre de l'abondance des fruits dans le reglme alimentaire 
des grands oiseaux frugivores terrestres de Guyane française 
TABLE VI 
Seasonal variation of fruit in the diets of the larga fruglvorous land birds 




Variation saisonnibre de l'abondance des invertdbrds dans le regime alimentaire 
des grands oiseaux frugivores terrestres de Guyane française 
TABLE VI1 
Seasonal variation of Invertebrates in the diets of the large frugivorous land birds 
in French Guiana 
Saisons 
SBche 






96 PE total 


































% PE total 
% PS total 
-rbquence 
Tinamus major 
?6 PE total 
K PS total 
%quente 
Crax alector 




































% PS total 
Frbquence 
Psophia crepitans 
% PE total 

































% PE total 
Notes : (')  pour les saisons les mols sont indiques entre paranthbses ; I") : les valeurs 
íen al des poids &outt&s [PE) et  des poids secs IPS) sont donnees entre paranthbses sous 
le5 pourcentages correspondants ; l * * * l  : les nombres de tractus digestils examin&ï sont 
Indiques entre paranthbses sous les pourcentages concernbs. 
Notes : ('1 the season's months are indicated in brackets ; I *  " )  drained and dry weights 
íln gl are give in brackets under the corresponding porcontaßes ; (*'*I number of exam- 



















Notes : m6me disposition que pour IC tableau VI. 







I PE I P S  
10,63 10, lO 
o, 20 0,19 
3,62 4,24 
0,08 0 , l l  
7,71 7,48 
0.30 0.29 
Crax alector D r- Ds 
I PE I PS N 
8.90 8,34 19 
0,21 o, 20 
~. 
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TABLEAU + I l l  . 
Variation salsonnibre de l'abondance des fleurs dans le r6qime alimentaire 
Ces variations saisoniEfes s'expriment bgalement au niveau de la 
diversitb des fruits dans les rbgimes (tableau X). Chez le Hocco et le 
Tinamou, la diversitb des fruits dbcroit de la saison sbche A la saison 
des pluies 2, alors qu'une variation inverse est observbe chez l'Agam¡. 
- 
des grands oiseaux frugivores terrestres de Guyane française 
TABLE Vlll 
Seasonal variation of flowers in the diets of the largo frugivorous land birds 
in French Guiana 
TABLEAU X 
Variation salsonnibre de la diversit6 des fruits dans le r6ginle alimentaire 
des grands oiseaux frugivores terrestres de Guyane française 
Seasonal variation of fruit divacstiy in the diets of the large frugivorous land birds 
of French .Guyana 
' TABLE X 
















% PE total 





















% PE total 




Noles : mbme disposition que pour le tableau VI. 
Notes : soa Table VI. 
TABLEAU IX 
Saison pluie 1 (dbcembre-mars) 
Variation salsonnibre de l'abondance des feuilles et bourgeons 
dans le regime alimentaire des grands oiseaux frugivores terrestres 
de Guyane française 
TABLE IX . 
Seesonal variation of leaves and buds in the diets of the large frugivorous 
land birds in French Guiana 3.89 I 3,77 I 26 1 E s '  1 0,14 0,14 
knamus major I - 1 - I 1 
Saison p l i e  2 (avril-juillet) 
108-11) I (12-03) , 
Crax alector 
YO PE total 







7- ~~ I I I I 
Crax alector I Es I 5.32 1 4,83 
0.33 0,29 
% PE total 
Tinamus major 3.92 1 2,90 1 8 1 E s  -1 0,13 0,09 % PS total Frbquence 
Notes : PE poids Bgouttd ; PS - poids sac ; N P nombrw de Iraclus digestifs uxami 
n B s ;  D = 
Noies : PE = druinod weight ; PS = dry weiuhl ; N = number of digeslive lraclh axanllilad 
1 / X p:; DS = D - 1  / N- l .  Notes : meme disposition que pour le tableab VI. 
Notes : sea Table VI. 




Dans le tableau XI, nous avons indique les indices saisonniers de 
Pianka, B l'exception de ceux que notre Bchantillonnage ne nous per- 
met pas de calculer, 8 savoir ceux qui viseraient B comparer Tinamus 
aux autres espbces durant la saison des pluies 1. I I  ressort neanmoins 
de ce tableau que le recouvrement des regimes (pour la partie fruits) 
reste toujours trbs faible entre Tinamus et les deux autres mais que ce 
recouvrement n'est consequent entre Crax et Psophia que durant la sai- 
son sbche et la saison des pluies l (d'août B mars). 
I PE I PS 
. .. - .  
0,5526 0,6837 
0,0078 0,0096 
0,001 1 0,0029 
I PE l PS 
Crax/Psopl)ia 
Saison pluie 2 (avril-juillet) 
0,3934 O, 5530 
IV. DlSCUSSfON ET CONCLUSIONS 
NOUS commencerons par rappeler que l'on. ne connaît guere la biolo- 
gie de ces oiseaux. Si un interessant e t  utile travail a 8th rbcemment 
publie sur I'Agarni (HORNING et al., 19881, il ne porte que sur des obser- 
vations en captivite et n'apporte rien de nouveau stir I'Bcologie de 
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cet oiseau dans les conditions naturelles des forêts neotropicales humi- 
des. Quant aux deux autres, hormis de rares donnees trbs anecdotiques, 
on ne sait pratiquement rien sur elles. Au plan Bcologique, ces grands fru- 
givores terrestres n'ont gubre fait l'objet que d'estimations de densirk, 
e t  ce dans le but de definir les surfaces minimales de foret 21 conserver 
pour maintenir des populations viables de ces espbces (THIOLLAY, 1986 
et 1989). Ainsi, bien qu'encore incomplbtes, nos donnees sont originales 
en ce sens qu'elles contribuent 8 combler une grave lacune dans la con- 
naissance de la biologie de ces espbces aviennes. Ce sont en effet, B notre 
connaissance, les seules donnees (avec celles qui avaient 6th presentees 
de maniere preliminaire par ERARD et SABATIER, 1989) dispor\ibles sur 
le regime alimentaire de Crax alector, Psophia crepitans et Tinatnus major 
B I'dtat sauvage e t  qui plus est sur le m&me terrain. 
Des differences dans I'afipr6ciation des regimes alimentaires specifi- 
ques sont apparues selon que nous considerions les quantites des fruits 
ingeres ou les frequences des espbces vegetales dans le regime, tradui- 
tes par les nombres de tractus digestifs contenant ces plantes. On notera 
cependant que l'analyse s'appuyant sur les frequentes a surtout mon- 
tre des similitudes, entre espbces aviennes. dans la consommation des 
fruits de certaines espbces vegetales. Ces similitudes ne reflbtent en fait 
que l'abondance de ces plentes dans le milieu, non pas leur importance 
pour les espbces aviennes. Elles expriment donc un certain opportunisme 
de la part des oiseaux dans le recueil de leurs aliments. En revailchu, 
les quantites de fruits irrg$r6s nous &enseignent probablernent mieux stir 
les preferences alimentaires individuelles et specifiques. 
II est clairement mis en evidence que les fruits constituent bien, B 
toutes les saisons, la base du regime alimentaire de ces trois espbces, 
meme celui de Psophia qui apparaît pourtant comme un consommateur 
de proies animales et que l'on s'attendrait trouver plus franchement 
omnivore, voire animalivore B certaines saisons. 
Sans entrer ici dans le debat sur le  rale de la competition dans la 
structuration des peuplements (cf. entre autres BLONDEL, 1986 ; 
ERARD, 1989 ; WIENS, 1989) nous remarquerons combien les niches 
trophiques qu'occupent les trois espbces sont peu recouvrantes. Toute- 
fois, nous nous garderons bien d'accorder une trop grande portbe B cette 
constatation car notre etude ne prend pas en compte l'ensemble des 
frugivores ni même la totalite des frugivores terrestres (inammifbres par 
exemple). ~ 
L'ktude de  la saisonnalit6 des regimes met en evidence des variations 
qui d8montrent combien la saison sbche est contraignante au plan eco- 
logique. C'est en effet durant cette saison que s'observe le miniinum 
de production des fruits (SABATIER, 1985) ; les oiseaux doivent alors 
completer leur regime par des proies animales, voire par des fleurs (c'est 
la saison des floraisons, SABATIER loc. cit.). I I  est aussi symptoinari- 
que quo les plus forts indices de recouvrement des regimes polir la par- 
tie relative aux fruits soient norbs A cette saison oli les fruits sont ia-& 
fies tant en biomasse qu'en nombre d'espbces vegetales. 
La saison des pluies 1 (de decembre B mars) voit les fructifications 
se développer e t  demarrer leur pic A partir de fevrier. C'est aussi durant 
cette periode que les oiseaux pondent et peuvent ben6ficier du pic de 
fructification de fevrier 8 mai (saisons des pluies 1 et  2) pour I'Blovage 
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La presente etude est volontairement restreinte a la presentation du  
regime alimentaire des oiseaux BtudiBs. Dans un prochain travail, tì pro- 
blbmatique plus franchement orientbe vers les questions relatives A ta 
frugivorie et aux relations plantes-animaux, nous analyserons l’utilisation 
des fruits en fonction de leurs caract6ristiques e t  de celles des especes 
vkgetales les produisant, ceci pour mieux definir le rale de ces espkces 
aviennes dans la dynamique forestikre. 
REMERCIEMENTS 
II nous est agreable de remercier ici le Museum national d’histoire 
naturelle qui a finance les diverses missions au Saut Parare. Nous expri- 
merons aussi notre gratitude aux divers participants de ces missions 
e t  plus particulikrement B S. BARRIER, G. DUBOST, J.-P. GASC et 
G. MAUAY qui ont veil16 B ce que les tractus digestifs des gibiers tubs 
par les chasseurs guyanais ne soient pas perdus mais conserves dans 
de bonnes conditions. Nous remercierons Bgalement l‘Office national de 
la chasse qui a participe au financement de l‘exploitation de ces don- 





BLONDEL J. Il 986). - Biogbgraphie dvolutive. Masson, Paris. 
CLOUT M.N. et HAY J.R. (1989). - The importance of birds as browsers, pollinators and 
seed dispursers in New Zealand. N. 2. J. Ecoi.. 12 ISuppt) : 63-77. 
DEEUSSCHE M. 11985). - Able des oiseaux disseminsieurs dans Ia germination des grei- 
n e ~  de plantes 3 fruits charnus en region mAditerran8enne. Acta Oecol., Oecol. Plant., 
6 : 365-374. 
ERARD C. 11989). - Bird community structure in two rainforests : Africa (Gabon) and South 
America ¡French Guiana). A comparison. pp. 89-1 22, in HARMELIN-VIVIEN M.L. e t  
BOURLI&3E F., eds, Vertebrates in complex tropical systems. Ecological studies, 69. 
New York, Springer Verleg. 
ERARD C. e t  SABATIER D. 11989). - Rble des oiseaux lrugivores terrestres dans la dyna- 
mique foreslibre on Guyane française. Proc. intern. Orniihol. Congr., 19 : 803-815. 
‘ERARD C.. T H h Y  M. e1 SABATIER D. 11989). - RBgime alimentaire de Rupicola rupicoia 
(Cotingidae) en Guyane française. Relations avec la frugivorie et la zoochorie. Rav. Ecol. 
!Terre Vie), 44  : 47-74. 
ESTRADA A. e1 FLEMING T.H.. eds. (1986). - Frugivorous and seed dispersel. W. Junk 
Pubi., Dordrecht, Boston et Lancester. 
FERRY C. et FROCHOT 8. 11982). - Les oiseaux et l a  d isshinat ion des plantes forest¡& 
res. Jean le Blenc, 21 : 3-12. 
FLEMING T.H. (1979). - Do tropical frugivo;es-compele for food 7 Am. 200l.. 19 : 
1157-1172. 
. .  
FORD H.A. e l  PATON D.C.. eds. 11986). - The dynamic partnership : birds and plants 
in southern Australio. Govt Printer, Adelaide. 
FORESTA H. da. CHARLES-DOMINIOUE P.. ERARD C. et PRhJOST M.F. 11984). - Zoo- 
chorie et premiers stades de la regbnbration naturelle a p r h  coupe en foret guyanaise. 
Rev. Ecol. ITerre Viel. 39 : 36.9-400 . _ _  - --  
lGASC J.P. 119861. - Le peuplemeni herpAtologique d’Aslrocaryum paramaco IArecacAes), 
! un palmier important dans la structure de la foret en Guyane française. Meni. Mus. 
Natl. Hist. Nat., A I2ool.l. 132 : 97-107. 
GUILLOTIN M. Il 981). - Donnees dcologiques sur les petits rongeurs forestiers terres. 
tres de Guyane française. These de 3- Cycle. Montpellier. 
HERRERA C.M. (1984). - A study of avian frugivores, bird-dispersed plants. and their inter- 
action in Mediterranean scrublands. Ecol. Monogr., 54 : 1-23. 
HORNING C.L., HUTCHINS M. ot ENGLISH W. 119881. - Breeding and management 0 1  
the Common Trumpeter IPsophia crepirensl. Zoo1 Biol.. 7 : 193-210. 
HOWE H.F. (1 988). - Ecological relationships of plants and animals. Oxford University 
Prass, New York et Oxford. 
C. Erard, M. Thbry e t  D. Sabatier 207 
1 
HOWE H.F. ET SMALLWOOD J. (1982). - Ecology of seed dispersol. Ann. Ruv: Ecol. Sybt.. 
13.: 201-228. 
¡cal forest. Science. 219 : 187-189. 
JANSON C.H.’ (1983).’ - Adeptodon of Iruik morpholoOy to dispersal agents it1 a Noottop- 
JANZEN D.H. 11971). - Seed predation by animals. Ann. Rev. Ecol. Sysl., 2 : 465 492. 
LEVINS R. (1 968). - Evolution In changing environments. Princeton University Press. 
Princeton. 
MAIJRY-LECI~ON G. 01 PONCY O. (19861. - Dynamique forestlbre sur six hectares t l ~  
forBi dense humide de Guyene française, B partir de quelqties espbcas du foret pri. 
maire e t  de cicatrisation. Mbm.,Mus. Natl. Hist. Nat., A (Zool.1, 132 : 211-242. 
McKEY D. (1975). - The ecology of coevo~ving seed dispersal systems. pp. 159-191 in 
GILBERT G.L. e t  RAVEN P.H., eds., Coevolution of animals end plsnls. University of 
Texas Press, Austin, USA. 
PIANKA E.R. 11973). - The structure of lizard communities. Ann. Rev. Ecol. Synl . .  4 : 
53-74. 
SABATIER O. (1985). - Saisonnaliti at dbterininlsme du pic de fructification 8; forAt gt~ya-  
naise. Rev. ’Ecol. (Terre Vie). 40 : 289-320. 
SNOW D. 11971;. - Evolutionary aspects of fruit-eating by birds. Ibis, 113 : 194-202. 
SNOW B. et SNOW D. (1988). - Birds and berries. Poyser T. & A.D., Callon, Great Biilain 
THCRY M. (1989). - Consommetlon des fruits e t  dissbminetion das Draines par le Merla 
noir (Turdus merula L.) en zone periurbaine sous climat temp6rb. Acln Oucol.. Oecol. 
TklIOLLAY J.M. (1986). - Structure comparbe du peuplement avieii dens 11ois sites do 
TkIIOLLAY J.M. (19891. - Area requireinent for 1110 conservetlon 01 tuin folusl ru~1015 
WIENS J.A. (1989). - The ecology of bird communilias. 2 vol. Cambridge University Prßss. 
WILLSON M.F. (1986). - Avian frugivory and seed dispersal in eastern North America. 
Applic., 1 0  : 271-285. 
for& prinraiw en Guyane. Rev. Ecol. (Terre Vie), 41 : 59-105. 
and game birds in French Gulana. Conserv. Biol.. 3 : 128-137. 
Cambridge. 
Current Ornith., 3 : 223-279. , 
DIETS OF TlNAMUS MAJOß ITINAMIDAE), 
DAE) IN THE FRENCH GUIANA RAIN FOREST 
CRAX ALECTOR (CRACIDAE), AND PSOPHlA CßEPlTANS (PSOPHII- 
C. ERARD, M. THERY and D. SABATIER 
KEY WORDS : Great tinamou (Tinamus major), Crested cur i lssow (Crax 
eiecror), Common trumpeter IPsophia crepitens). diet, digustive tract, 
frugivores, ra in  forest, French Guiana. 
SUMMARY 
The diers of  large land birds of the ombrophiious forest (Crested 
c~~ressow Crax aiector, Common trumpeter Psophia crepitans and Great 
tinamou Tinamus major) were studied by analysis of the digestive tract 
contents of hunred birds killed in different seasons honi 1977 to 1981 
on the Arataye river 19.02’N. 52*_40’4O”WI in French Guiana. 
The marerial for analysis came from 69 Crax. 76 Psophia and 17  
Tinamus. The primary purpose was to define their annual diet and its 
seasonal variations. Therefore the following seasons were differentia- 
ted : dry season (August through Noveinber), rainy season l IDecerrl- 
ber fllrough March), rainy season 2 (April through July). 
For the three species, fruit represent the bulk of the diet : 91 96 for 
Crax, 83 % for Psophia and 89 % for Tinamus. 
Prey are important for Psophia only, representing 16 96 of tlle food 
items’ drained weight versus 2 % in Tinamus and 0.1 % in Crax. 
Friiirs of 132 plant species (belonging to 39 families) are consumed : 
52 by Crax only, 31 by Psophia, 18 by Tinamus, 11 by Crax etrd Pso- 
phia, 7 by Crax and Tinamus, 3 by Psophia and Tinemus, 10 Dy el l  
rhree species. 
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Crax and Tinamus crtrsh the fruits they are earing arrd their in( iscl/-  
lar sforiiaclr flwrefore always corrfairls a ceriairi a ~ n o t ~ i i t  o f  grir i11 tlre 
forin of gravel 18 56 of the drairied weiglrf of the digesfive tracr con- 
tents). Psophia, by  contrast, only digesrs rhe pulp of  the froir i t  is fee- 
ding on and contrary to the other birds effectively disparses the pro- 
pagules of rlie plants i f  consumes the fruits of. 
Altlroi~uli thuso birds are feodirig in fire seme ureas. they are rmt cori- 
sirniing flre saine fruits. Currainly, there are a few similarities bei ween 
their diets. but these reflecf above all the opportunistic behaviour of 
birds that take advantage of the most prevalent fruits. By contrasf, fhere 
are significant differences in the composition of  the diets, as shown 
b y  low coefficients of similarity and overlap. These differences, i.e. fhe 
ratio plant/aniniel food, will increase during the dry season, the most 
difficult one from an ecological point o f  view, althoclgh at fhat time 
betwean Crax and Psophia a greater overlap is observed in rlie frtrit 
contents of their diets, due to fhe scarcity o f  fruit in that season. 
Tram. b y  E. Taran 
NAHRUNGSSPEKTRUM VON TINAMUS MAJOR (TINAMIDA'E), 
DAE) IM GUYANER WALD 
CRAX ALECTOR ICRACIDAE), UND PSOPHlA CREPlTANS (PSOPHII- 
C. ERARD, M. T H h Y  und D. SABATIER 
SCHLÜSSELWbRTER : Großtao (Tinanius major), Glattschnabelhokko 
lCrax alecfor). Graurückentrompeter (Psophia crepitam), Nahrungsspek- 
trum, Verdauungstrakte. Fruchtkonsum. Tropenwald, französische 
Guyana. 
ZUSAMMENFASSUNG 
Das Nahrimgsspektrum der großen Erdvögel des Regenwaldes, 
Glatfschiiabelhokko K r a x  alectorl, Graurückenfrompeter (Psophia cre- 
pitansl und Großtao (Tinamus major), wurde anhand von Verdauungs- 
frakranalysen von in diversen Jahreszeiten von 1977 bis 1981 auf dem 
f luß Ararayo l4"02'N, 52"40'4O"WI in der Iranzösisclien Guyiino erlep 
fen Vögeln untersucht. 
Das aiialysierre Marerial bestand aus 69 Crax, 76 Psophia und 17 
Tinamus. Es wurden das Jahresspektrum und die saisonalen Variatio- 
nen definiert. Hinsichtlich dieser letzteren worden folgende Saisons 
unterschieden : Trockenperiode (August bis November), Regenperiorle 
7 (Dezember bis M;irzl iuid Regenperiode 2 (April bis Juli). 
für die drei Arten bilden Früchte den Hauptteil der Nahrung : 9 7 % 
bei Crax, 83 36 bei Psophia ond 89 % bei Tinamus. 
Beutetiere siiid nur bei Psophia von reeller 8cdeuftmg. w o  sie 16 X 
des abgetropfren Gewichts der Nahrung darstellen, während dieser 
Anteil bei Tinanus 2 % und bei Crax O. 7 Sr; beträgt. 
Es werden Friiclite voli 132 Pflanzenspezien 139 Familien angeliörendl 
k01iSiJmierf : 52 davon werden nur von Crax, 3 1  von Psophia, 18  von 
Tinamus, 11 von Crax und Psophia, 7 von Crax trnd Tinamus, 3 von 
Psophia und Tinamus und 10 von allen drei Arten konsumiert. 
Crax und Tinamus zerinalmen die fr i jc l i te, die sie aufnehmen, und 
dazu critlidlf ilif muskelsrarker Magen stets eine gewisse Menge voli 
Grit in form von Steinchen (8 % des abgetropfren Gewichtes des Nah- 
riingsfrakrinlialtesl. Psophia hingegen verdaut nur das frt~chtfleisch, von 
dein er sich ernalirt und erweist sich somit im Gegensatz zu den anderen 
Arten als guter Verstreuer der Forrpflanz~~tigskörper der Pflanzen, deren 
Friiclire er komtmierr .  
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Ol~:] loich sich die Vögel uuf don (Ilcichon Böden ern8hroi~. konstiiiiia- 
reil sie nicht dieselben Früclite. Zwar bestelic~i uinigu GI~.icl i l iui~on i
don Nahriingsspektren', alior diese zeuoen hautptsi¡chlicll voli eiiiein 
gewissen Opportunismus dor Vögel, indem sie von den verbreireston 
Früchten profitieren. Hingegen urweisen sich erhebliche Diffcre~izen ¡i\ 
dor Zusainmensetzung der Spektren, die sich in schwec l i a~~  G lo i c l i l ~ i l s .  
und Deckungskoeffizienrcn austliücken. Dioso Unterschiotlu u n c l  IU"UIM. 
lich die Verhlltnisse pflanzlicliel~ierische Nahrung steiourn sich wiilirenil 
der Trockenperiode. die in ökologischer Hinsicht am kümmcrliclistcn ist. 
obgleich zwischen Crax und Psophia zu dieser Zeif eine riiarkarifere Dec- 
kung der Friichte in den Spekrran zii beobachten ist, die aiif die Sel- 
tenheit der Früchte in dieser Saison z~rriiclizufiil ire~i ist. 
übars. K.  brier 
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LA ALlMENTACldN DE TlNAMUS MAJOR [TINAMIDAEI. 
CRAX ALECTOR (CRACIDAE). ET PSOPHlA CREPlTANS (PSOPHIIDAEI 
EN LA SELVA GUAYANESA 
C. ERARD, M. THLRY et D. SABATIER 
PALABRAS CLAVES : Jinarniis iiiajor, Crax olecfor, Pso/ilria crepifdris , 
olinwnt?cidn. tractos tligustivos, lrugivorla, solva tropical. Giiayano 
francesa. 
RESUMEN 
La dieta alimenticia de las grandes aves terrestres de la selva rirrib/d~ 
tica. Crax alector, Psophia crepitans. Tinamus major , ha sido estociiadd 
gracias al anAlisis del conrenido de los tracfos digestivos de aves caza- 
das en distintas estaciones desde 1977 hasta 1987 en lu Aramya SII 
Guayana fcancesa. N. anAlisis fadicd en la definicidn de la diefa anual 
y en las variaciones notadas a lo largo de la estacidri seca Ide agosfo 
a noviembre), de la estacidn de las lluvias 1 o (de diciembre a marzo) 
y de la estacidn de las lluvias 2" Ide abril a julio). 
Para las tres especies, 'lo esencial de la dieta alimenficia lo corisii. 
tuyen las frutas : el 91 Yó para Crax, el 83 9ó Psolihia y al ß9 Yú para 
Tinamus. 
Las presas animales sdlo son verdaderanienfe bnporrarifes paru Pso- 
pllia para quih represenfori el 76 96 del peso esctrrrido de Ins aliineri. 
tos mientras que consfitiryen el 2 X eri ceso de Tinalws y el 0. 7 YU 
en caso de Crax. 
Se consume~i las frutas de 132 especies vegefales perreiieciendo u 
3 9  familias ; 52 las consuine Crax solo, 3 1 Psophia, 78 Tinamus, I 1 
Crax y Psophia, 7 Crax'y Tinamus, 3 Psophia y Tinamus, 10 las Ires 
especies. 
Crax y Tinamus muelen las frutas que ingieren gracias a gasfrolitus. 
en forma de gravillas (el 8 % del peso escurrido del fracto tli[jesfivol 
corirenidas en su molleja. En i:aml)io, Psopliio sdlo digiero 1;) pulpa dc 
las frutas y, a diferencia de las dos otras, as1 aparece COIIIO buer~o repar. 
rirlora tie los propdgirlos de las plantas cuyas frutas COI~SI I I I~O.  
A~triqtre se ali~iie~itan estas aves err lus rriisrrios f e r i ~ ~ r o s ,  1111 i:otIso 
riien exactamenre las niisrrras frufas. Algunos parecidos ewisfcrr eri /ils 
dieras alimenticias pero reflejan sobre todo cierto oporti~riisr?io por p a r  fe 
de las aves que aproveclian las Irutas rnris difundidas. En c¿rr~ibIo. o11 
la cornposicidn de las dietas destacan hondas diferencias que se fra- 
titiceri por tenues coeficierifes de similirird y de coincidencia. Estos dile- 
rericias, peculiarmenie el bslurice entre alirnenfos vogeialcs/;rlirr~et~~~~s 
animales, se incrementan diirante la estacidri seca, la nids apro!iiiarifc 
en plan ecoldgico, aunque en cirarrfo a Crax y Psophia, uti esfa esfa. 
cidn es cuando se nota om niejor coincidencia du la parte c o ~ i s f i f ~ ~ i i l a  
por frutas de las dietas cleOirlo a la escasez de las frufns eri esfil rrrisrtrn 
csracidn. Fotrrrrittr l lllgllet IS  
o 
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